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kUnxøa  Le Petit Tigre

« L’intelligence c’est la capacité de s’adapter au changement. »
Citation de Stephen Hawking.
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Le Cambodge est en constante 
évolution. Ces deux décennies ont vu 
passer de nombreux « anciens du Foyer 
Lataste », aujourd’hui rentrés dans la 
vie active et participant concrètement 
au développement de leur pays.

Mais malgré une évolution générale 
positive il reste encore beaucoup à faire. 
Pour se prendre réellement en main 
le Cambodge doit avoir des dirigeants 
qui s’impliquent eux aussi dans le 
développement du pays. En attendant ce 
changement utopique venant des « hautes 
sphères » du Cambodge, il est important 
de se focaliser sur l’autonomisation de 
tous, en commençant par la génération de 
demain qui a bien compris que l’éducation 
est la clef pour combattre la pauvreté.

Dès la création du projet AEC-Foyer 
Lataste/ADTJK, la vision commune est de 
permettre aux Cambodgiens de devenir 
les acteurs de leur développement. 
L’autonomisation que ce soit celle de 
l’équipe locale ADTJK ou celle des 
bénéficiaires est donc le maître mot de 
l’association. Cette autonomisation est bien 
comprise et déjà initiée depuis plusieurs 
années, même si cela prend du temps. 
L’autonomie financière est un objectif 
qui en découle car AEC-Foyer Lataste 
n’a pas vocation à rester au Cambodge 
pour toujours.  Dès que l’équipe locale 
sera prête et assez formée pour initier 
une levée de fonds sur place l’association 
Française se retirera peu à peu. L’article 
de la page 6 sur le passage de relais à 

l’équipe Cambodgienne aborde plus en 
détail cette question, principalement celle 
de la formation des salariés de l’ADTJK.

En plus de l’évolution sociale du 
Cambodge, l’évolution technologique 
est aussi à prendre en compte dans 
notre travail de terrain. L’année 2019, 
notre association ira encore plus loin 
dans l’utilisation de l’outil informatique. 
L’article de la page 3 présente plus en 
détail le projet de développement de la 
salle informatique du Foyer Lataste qui 
sera désormais équipée d’un matériel 
ludique et innovant ! Nous reviendrons 
plus en détail dans les prochains Petit 
Tigre sur l’installation de cette salle 
informatique mais aussi sur le projet 
d’amélioration de la pédagogie au Centre 
de Soutien Scolaire de l’association.

Dans ce Petit Tigre 76, vous retrouverez 
aussi un article de fond sur le monde des 
ONG (pages 4 et 5) proposé par notre 
coordinateur de terrain au Cambodge. Il 
a souhaité profiter de la fenêtre offerte 
par ce Petit Tigre pour sortir de la ligne 
éditoriale habituelle de notre newsletter. 

« La vie est devant » comme le 
mentionne souvent Patricia Labourier, 
la Présidente de notre association. Donc 
que ce soit au Cambodge ou en France 
(voir articles page 7 et 8) continuons à 
promouvoir l’action de notre association 
afin de donner les clefs pour que 
les jeunes se créent un bel avenir !

Anaïs G.B
Salariée du siège (France)
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Brèves du trimestre : Janvier à Mars 2019

25 janvier : 
Intervention au 

Lycée de Garges 
les Gonesse 

20 janvier : 
Réunion du Conseil 

d’Administration 
d’AEC-Foyer Lataste 

à Paris

Du 11 au 15 février : Semaine 
de la solidarité internationale à 

Chambéry

20 mars : 
Obtention du 
MoU avec le 
Ministère des 

Affaires Sociales
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5 février : Réception 
des ordinateurs pour la 

salle informatique

10 février : Arrivée de 
Florent pour former 
l’équipe aux outils 

bureautiques.3 mars : Journée asiatique organisée 
par Sylvie de Boyer à Gouvieux

13 mars : Premier atelier avec 
l’équipe sur la gestion de projet
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Le cambodge et l’outil informatique
Le Cambodge fait face à une fracture numérique importante. Au niveau international, le pays est en retard dans 

le développement des Technologies de l’Information et de la Communication, notamment par rapport aux pays 
asiatiques voisins. De plus, au niveau national, cette fracture entre les villes (Phnom Penh, Siem Reap, Battambang) 
et les zones rurales est très nette. 
Pour les enfants des campagnes qui arrivent à obtenir leur bac et ont la chance de pouvoir poursuivre leurs 

études à l’université ou en formation professionnelle, un retard important dans la maîtrise de ces outils qui doit 
être rattrappé. Lorsqu’ils se retrouvent pour la première fois face à un ordinateur que leurs camarades des grandes 
villes ont déjà manipulé, l’égalité des chances est fortement pénalisée. Il faut relativiser cette fracture avec l’accès 
très tôt et sur tout le territoire à des smartphones. Ceux-ci permettent d’appréhender l’utilisation d’Internet et les 
jeunes acquièrent vite les notions de la navigation. Cependant, ces points d’entrée vers l’Internet ne sont jamais 
accompagnés. Ils y accèdent dans un cadre informel et les intérêts et les dangers de ces technologies ne leur 
sont pas présentés. Au-delà de la navigation sur Internet, c’est l’apprentissage de la dactylographie, des outils 
bureautiques (traitement de texte, tableur, présentations), des notions du fonctionnement d’un ordinateur et de la 
programmation qui font défaut. La croissance actuelle du pays entraîne mécaniquement une nécessité de former à 
cet outil informatique dès le plus jeune âge.

Une livraison tant attendue !
Depuis plusieurs années, l’association réfléchit à des solutions pour améliorer le fonctionnement de la salle 

informatique du Foyer Lataste et diversifier les usages de l’outil informatique. Pour cette année 2019 les mots 
d’ordre sont : ludique & innovant !

Education

La nouveauté 2019 au Foyer Lataste
Une solution matérielle spécialement tournée vers l’éducation a été choisie par 

l’association. Ce matériel est attrayant, simple d’utilisation, facile à maintenir, 
consomme peu et permet des applications pédagogiques très variées et 
évolutives. Il permet aussi une différenciation pédagogique individuelle par son 
système de sauvegarde sur carte SD et permet également d’envisager des 
temps d’éducation non formelle qui font cruellement défaut au Cambodge et 
particulièrement au Foyer. 
Dans un premier temps, cette installation va permettre au responsable des 

étudiants de proposer des séances d’orientation sur ordinateurs, avec accès 
à Internet pour parcourir les sites des offres de formations supérieures et 
professionnelles du pays. 
Aussi, les ordinateurs permettront l’accès au site géré par le Ministère de 

l’Éducation pour réviser le baccalauréat. Il s’agit d’un site basique qui propose 
des QCM et les réponses. Il n’y a pas de corrigés types ou d’accompagnement. 
Cependant, cela rassure les lycéens qui sont très stressés par les examens. Cette 
salle informatique permettra aussi de mettre en place un laboratoire de langues 
khmer, anglais et français. Ainsi, même en l’absence de personnes disponibles 
pour des cours dans  ces langues, ils auront l’accès permanent à un support pour 
poursuivre leur apprentissage.
Par la suite, nous développerons les outils de révisions comme un complément 

aux cours du centre de soutien scolaire et les activités d’éducation non formelle 
comme la programmation ou l’électronique. 
Nous préparons la salle et déballons les cartons pour vous montrer le résultat 

L'informatique au Foyer Lataste

Cours d’informatique 
par Xavier, bénévole 
chaque mois de 
novembre depuis 2005.

Formations régulières 
des cadres  depuis 
2012.

Construction de la salle-informatique/
bibliothèque du Foyer Lataste en 
2014.

Cours d’informatique avec les 
étudiants de Siem Reap en juillet 
2015.

Julien BAKKER, Coordinateur 
de terrain
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Après deux ans sur le terrain et de nombreuses visites reçues, notamment pour la cérémonie d’anniversaire, 
je souhaite partager un article sur le fonctionnement des ONG. Avec cet article, je veux partager avec les 
sympathisants d’AEC-Foyer Lataste des éléments de réflexion après 20 ans d’engagements de leur part sur ce 
projet. 

Sur le terrain

Zoom sur le fonctionnement des ONG
Pour aller plus loin...

L’aide humanitaire des organisations internationales versus le travail de terrain des petites 
associations en partenariat avec les acteurs locaux
	 Un rapport d’OXFAM datant de juillet 2015  informe qu’ « au cours de la période 2007-2013, moins de 2% 

de l’aide humanitaire annuelle a été allouée directement aux acteurs locaux ». À partir de cette observation, l’article 
préconise que « les partenariats entre les acteurs internationaux et les protagonistes locaux doivent être renforcés, 
en insistant sur le renforcement des capacités locales ». La première information met en évidence que les fonds 
du monde de l’humanitaire contribuent principalement à faire fonctionner les administrations pourvoyeuses de ces 
aides. Il faut alors être bien conscient de cet élément lorsqu’un engagement humanitaire est envisagé, aussi bien 
en tant que donateur qu’en tant que professionnel. Un don à une grosse ONG internationale sert principalement à 
faire fonctionner cette ONG, de manière pas toujours transparente, avant d’aider les acteurs et bénéficiaires locaux. 
Les ressources de ces ONG servent à financer des énormes campagnes de publicité et de coûteuses actions de 
communication. Ces ONG vivent de leur renommée et de leur large éventail de donateurs qui ont confiance dans 
leur nom. 
Pour une petite ONG comme AEC-Foyer Lataste, il est bien difficile de toucher un aussi large éventail de donateurs. 

Cela est d’autant plus difficile au Cambodge qui compte autour de 6 000 associations et ONG , selon une étude 
datant de fin 2017. La concurrence est donc féroce dans cette lutte pour trouver des financements. Le socle de 
parrains et marraines qui soutiennent les actions du Foyer depuis de nombreuses années constitue alors la base 
d’existence et de survie du projet. Je crois personnellement beaucoup aux actions locales, avec des structures 
petites et familiales, qui permettent de répondre à des problématiques spécifiques. Mon engagement sur ce projet 
tient en grande partie à cela. Les bénéficiaires ne sont alors pas de simples listes de noms dont on fait mention 
dans des rapports, mais chaque histoire d’enfant est connue de tous les salariés de l’organisation. Je sais où est 
dépensé chaque centime transmis par les donateurs. Sur un plan éthique, je préfère rejoindre une structure qui 
permet d’investir la grande majorité de ses dons dans les actions des acteurs locaux. Je travaille moi-même à mon 
propre effacement progressif, conscient que je contribue par mes indemnités à baisser cet argent à destination 
des bénéficiaires. J’ai bien en tête la préconisation du rapport d’OXFAM quant au renforcement des capacités des 
acteurs locaux. J’ai principalement travaillé dans ce sens ces deux dernières années. En gagnant la confiance des 
enfants, de mes collègues khmers, des membres d’ADTJK et d’AEC-Foyer Lataste, ou encore de certains parrains 
et marraines, j’ai moi-même pris confiance dans ce projet et dans ces personnes. La clé, comme nous n’avons 
pas la même force de communication qu’une ONG plus grande, passe par cette idée des « Ambassadeurs » de 
l’association, parrains-marraines et sympathisants de l’association faisant la promotion de nos actions (voir article 
de l’événement organisé à Gouvieux, page 8). Le lieu et la manière dont nous partageons notre expérience au Foyer 
sont des leviers déterminants pour que de nouvelles personnes adhèrent au projet.

Le travail dans les ONG, pas si éloigné du secteur privé
Le monde des ONG, avec leurs missions et finalités humaines fortes, donnent du sens à nos engagements. 

Brouillée par ces finalités, il existe une croyance que ces structures sont très différentes des structures privées, 
ce qui n’est pas le cas. Les ONG sont soumises aux mêmes difficultés de ressources humaines, aux logiques de 
performance, aux objectifs de résultats, ou encore aux enjeux de pouvoir et de prise de décision. Il y a une tendance 
à oublier ces aspects-là, sous le prétexte de l’aspect humain du travail. Cette humanité réside bien dans la finalité 
des actions. Cependant, dans les processus mis en œuvre pour atteindre ces finalités, ce sont bien les mêmes 
logiques humaines du monde du travail qui se retrouvent. Dans l’articulation entre nos deux ONG partenaires, il est 
important d’avoir ces enjeux en tête.
Après une montée en compétence progressive de l’équipe cambodgienne de terrain, les salariés sont désormais 

prêts à mener et diriger les actions de manière autonome. Cette montée en compétences doit les mener d’ici un an 
ou deux à chercher des fonds par eux-mêmes. L’article de la page 6 rentre plus en détail sur le sujet.
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Financement des ONG : levée de fonds institutionnelle et parrainage
Le financement des actions reste la préoccupation principale de toutes les 

ONG. AEC-Foyer Lataste trouve la moitié de ses ressources actuelles dans 
les parrainages. Le reste des fonds est apporté par le financement de projets 
spécifiques ou bien la recherche de fonds auprès de bailleurs.
 Dans ces deux derniers cas, la recherche de fonds se fait selon une 

méthodologie bien précise, la gestion du cycle de projet, sur laquelle l’équipe 
khmère sera formée en 2019. En effet, dans le cadre de la levée de fonds 
par l’équipe cambodgienne, la recherche de financement par des personnes 
privées khmères est aujourd’hui exclue, vu l’état du pays. Par contre, l’envoi 
de dossiers de financement auprès d’organismes de pays aidant le Cambodge 
(Japon, Singapour, Corée su Sud, Australie, …) est une piste envisageable. 
Cette démarche vise à développer l’autonomie de l’équipe locale et valoriser 
leur travail. 
Le parrainage et plus spécifiquement le parrainage individuel, se gère de 

manière bien différente. Dès les années 90, plusieurs rapports ont mis en garde 
sur les dérives du parrainage individuel nominatif  et les attentes non satisfaites 
du côté du parrain, comme de l’enfant. Sur le terrain, le coordinateur se retrouve 
aussi régulièrement confronté à des dilemmes. Les requêtes personnelles 
de certains parrains ou marraines entrent en conflit avec le positionnement 
professionnel du coordinateur, comme gestionnaire d’un Foyer pour enfants 
qui souhaite traiter tous les enfants de manière équitable et les protéger, ainsi 
que l’équipe, des interventions extérieures. 
Suite à ces rapports et au retour d’expérience de professionnels de 

l’humanitaire, beaucoup d’ONG ont revu leur politique et les modalités de 
parrainage proposées. C’est aussi le cas d’AEC-Foyer Lataste qui a fait évoluer 
ces modalités depuis 2016. Ainsi, afin de préserver le bien-être et la stabilité 
de l’enfant, nous ne privilégions plus la communication directe entre le parrain 
et son filleul. À la place, le parrain individuel reçoit des nouvelles sous diverses 
formes : dessins, photographies, travaux d’écriture rédigés par l’enfant, ce qui 
développe sa créativité et sa réflexion. De surcroît, depuis 2012, l’association 
incite ses sympathisants à opter pour le parrainage collectif qui permet de 
soutenir tous les enfants de manière équitable, impartiale et durable. 
Enfin, avec l’objectif que l’équipe terrain khmère soit de plus en plus autonome 

et gère elle-même les visites, il y a un accompagnement et une discussion à 
avoir pour que ces modalités aillent dans ce sens, sans perdre la confiance 
des parrains historiques. À ce niveau, de nouveaux modes d’échanges sont à 
créer pour les enfants, mais également pour les parrains ou quelque visiteur 
que ce soit. 

Conclusion et perspectives
Le partenariat entre AEC-Foyer Lataste et ADTJK est une source de richesse 

respective incroyable pour les deux organisations. La collaboration entre deux 
cultures permet toujours aux interlocuteurs des deux parties de grandir et 
d’évoluer. La vingtaine d’années d’existence des deux ONG révèle la force de 
l’engagement des fondateurs du projet. Cependant, un jour, il est important 
de laisser l’organisation devenir plus forte que l’implication sentimentale et 
émotionnelle et les individus à l’origine des actions. Ce transfert d’identification 
de la provenance de l’aide vers une structure et non des personnes permet 
aux actions de subsister avec la disparition de ces personnes charismatiques. 
Je ne dis pas que les personnes doivent disparaître, bien au contraire. Elles 
restent les principaux vecteurs de partage autour de ce projet. Mais pour 
avoir une action globale cohérente, avec cette envie de responsabilisation 
de l’équipe locale, le positionnement des personnes et l’articulation entre les 
deux ONG doit évoluer parallèlement. Cet article a la vocation de participer à 
l’effervescence des idées qui doit avoir lieu pour permettre au projet de durer, 
aux sympathisants de trouver des sources de motivation pour poursuivre leur 
contribution et aux enfants de s’épanouir du mieux possible.

Julien BAKKER, Coordinateur de 
terrain

https://www.oxfam.org/fr/
rapports/le-systeme-humanitaire-
sens-dessus-dessous

http://www.ccc-cambodia.
org/en/download?file_
id=2188&action=view&view_file_

https://www.humanium.org/
fr/inconvenients-parrainage-
individuel/

Les parrains collectifs, reçoivent 2 
fois par an des nouvelles des enfants 

du Foyer à travers une newsletter 
ludique et dynamique : Sela Paka, 

plongeant les parrains dans le 
quotidien des enfants, à travers leurs 

écrits et leurs productions.

Les parrains individuels, reçoivent 2 
fois par an des nouvelles de l’enfant 
qu’il parraine sous diverses formes: 

dessins, photographie, travaux 
d’écriture rédigés par l’enfant, ce 
qui développe sa créativité et sa 

réflexion.
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Un passage de relais nécessaire

La montée en compétences et le renforcement des 
capacités de l’équipe terrain est une priorité en 2019. 
À mon arrivée dans l’association en 2017, j’ai été surpris 

par la quantité de travail du coordinateur dans les tâches 
quotidiennes liées aux activités. Cette forte implication 
cultive une forte dépendance de l’équipe khmère vis-à-
vis de cette personne. Cela ne permet pas aux salariés 
khmers de se responsabiliser et octroie une lourde tâche 
aux coordinateurs présents sur des périodes de deux 
ans. La légitimité du coordinateur présent sur une aussi 
courte période est faible et doit s’estomper et s’effacer 
dans ce passage de relais des responsabilités à l’équipe 
khmère. C’est le bon moment pour poursuivre cette 
démarche avec le coordinateur actuel qui a décidé de 
rester un peu plus que deux ans et des salariés khmers 
qui semblent tous impliqués, au moins pour le moyen 
terme.
Depuis plusieurs années, ce passage de relais se fait 

petit à petit, mais il doit s’accentuer en 2019. L’objectif 
est d’avoir une équipe locale d’ADTJK qui soit totalement 
autonome sur la gestion des différents programmes et 
sur la capacité à formuler des stratégies d’évolution 
de ces programmes. Le but est aussi d’entamer la 
recherche de financements par eux-mêmes. Nous avons 
débuté des ateliers sur la gestion du cycle de projet, 
méthodologie largement répandue dans le monde du 
développement, pour atteindre cet objectif. L’idée est 
d’apporter le strict nécessaire sur le plan théorique lié 
à cette méthodologie pour permettre des applications 
directes sur l’ensemble des activités de l’association 
locale. Dans ce cheminement, plusieurs effets sont 
attendus : avoir une meilleure analyse de la situation 
actuelle au Cambodge et des problèmes locaux que 
l’association souhaite prendre en charge, proposer un 
soutien de meilleure qualité par rapport à ces problèmes, 
produire les documents qui permettent de demander 
des financements à des bailleurs institutionnels (solution 

la plus adaptée pour l’ADTJK actuellement), renforcer 
la confiance entre ADTJK et AEC-Foyer Lataste, gagner 
la confiance de nouveaux bailleurs ou encore améliorer 
la qualité de service et de suivi de l’équipe terrain. La 
complémentarité des profils présents aux ateliers liés 
à cette formation doit permettre l’émergence d’idées 
nombreuses, originales, adaptées et concrètes. 
L’amalgame de salariés historiques habitués au contexte 
local, de salariés formés et recrutés récemment avec 
pleins d’idées et d’ambitions nouvelles, un coordinateur 
sur place ayant deux ans d’expériences locales et des 
expériences précédentes sur des projets d’éducation 
en France, au Brésil et au Pérou et enfin, une nouvelle 
personne en service civique fraîchement formée dans 
ce domaine et forte d’une expérience en Afrique, doit 
permettre de répondre de manière efficace et efficiente 
à ces objectifs.
En février, Florent, informaticien sur la région de Nantes, 

est venu former les cadres de l’équipe sur les outils 
bureautiques Word, Excel, gestion des mails et d’agenda 
pour participer à cette montée en compétences. Nous le 
remercions pour son investissement et son engagement 
lors de cette formation. Nous le remercions aussi pour 
avoir compris qu’une meilleure prise en charge des 
enfants passe par le renforcement des compétences de 
l’équipe locale.

Sur le terrain

Julien BAKKER, Coordinateur de terrain

Formation de Florent, bénévole au Foyer en février 2019.
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« L’auteure Lana Chhor est issue de la deuxième génération, née en exil de parents ayant 
fui le Cambodge. Elle a réussi à articuler un récit intime, une histoire familiale avec en toile 
de fond l’histoire dramatique du Cambodge. C’est la concomitance entre sphère privée 
et sphère publique, entre histoire personnelle et familiale traversée par la tragédie du 
Cambodge qui rend le récit captivant. L’exploration de la vie d’une cambodgienne donne à 
voir les péripéties dans laquelle elle se débat pour trouver sa place dans la société française 
et dans le pays de ses parents. Ce va-et-vient entre deux mondes questionne sa propre 
identité et son rapport à la France, pays où elle a grandi et le Cambodge, pays où ses 
parents sont nés. En cela, le récit qui mêle à la fois la fiction et l’histoire porté par un style 
original et alerte, constitue un témoignage littéraire - bien rare - de la seconde génération 
de cambodgiens. Le langage de Lana Chhor révèle une tragédie qui marque non seulement 
ceux qui ont souffert mais aussi ceux qui viennent après, ces enfants nés en exil mais qui 
ont choisi de porter un nouveau regard sur le pays de leur parents, un regard d’espoir. »

Critique de Suppya Hélène Nut, Enseignante de littérature khmère Institut national des 
langues et civilisations orientales (Paris)

Semaine de la solidarité 
internationale en Savoie
Du 12 au 17 février, AEC-Foyer Lataste était au Lycée 

du Granier de La Ravoire, proche de Chambéry, pour la 
semaine de la Solidarité Internationale. Cette année, 
c’est le Cambodge qui a été choisi et pour l’occasion un 
programme spécial a été concocté par le lycée : exposition 
photo de la Fondation Natan, stands sur le bénévolat et 
le volontariat, présentation du court métrage de notre 
association et invitation d’un écrivain Cambodgien, Lana 
Chhor.

Le Lycée du Granier continuera à soutenir l’association en 
fin d’année lors d’une course solidaire dont les fonds seront 
reversés intégralement pour les programmes d’éducation.

Un grand merci à toute l’équipe du lycée du Granier et 
aux élèves du Conseil de Vie Lycéen ! 

Enfin, un remerciement tout particulier à Lana Chhor qui 
nous a fait l’honneur de sa présence pour présenter son livre  
« Génération Peau de Banane ou La vie après les khmers 
Rouges ». Un récit de vie original et teinté d’humour 
qui nous plonge dans les questionnements de la jeune 
génération de cambodgiens dont les parents ont fui le 
régime Khmer Rouge. 

Le livre de Lana Chhor : un livre à lire!

Semaine de la Solidarité au Lycée Granier de La Ravoire.

Ivan & Anaïs avec l’écrivaine Cambodgienne Lana Chhor.

Anaïs GALLO-BRAGATTO, Responsable Siège

Evénements en France

Pour commander le 
livre, contactez Lana 
Chhor : 
lana.chhor@yahoo.fr

Intervention au Lycée de Garges les Gonesse  
Fin janvier, Georges Labourier et Anaïs G.B se sont rendus au Lycée de Garges les Gonesse, en Ile-de-France. 	

  Une présentation de l’association a été faite devant une classe de lycéens en spécialité logistique. Ces derniers ont 
travaillé pendant un an sur un projet de logistique humanitaire afin de faire une donation à une association comme 
la nôtre.
Du matériel scolaire a ainsi été récolté, conditionné et livré pour l’association. Un grand merci aux lycéens qui se 

sont investis sur ce projet !

mailto:lana.chhor@yahoo.fr
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Evénements en France

Journée asiatique à Gouvieux

Dimanche 3 mars, une « journée asiatique » a été organisée 
par Sylvie de Boyer à Gouvieux (Oise). Un programme 
varié pour une journée qui a remporté un franc succès : 
déjeuner, tombola et présentation des programmes d’AEC-
Foyer Lataste.

Une quarantaine de personnes étaient présentes pour 
l’occasion, certains membres de notre réseau, mais surtout 
de nombreuses personnes intéressées par notre action et 
prêtes à s’investir pour nous soutenir.

Un grand merci à Sylvie, Christine et d’autres marraines 
de l’association qui ont rendu possible cet événement 
qui a permis de collecter plus de 1 500 euros net pour le 
Cambodge.

Visionnage du film de l’association « Les sentiers de 
l’avenir »

Stand de la tombola au profit de l’association

Le saviez-vous?

Le parrainage de projet, c'est 
possible!

Si vous le souhaitez, vous pouvez devenir parrain d’un 
projet à titre individuel ou bien via votre entreprise.

Un de nos projets vous tient particulièrement à coeur ?

Vous avez la possibilité de parrainer un des programmes 
suivant : la Formation Professionnelle, les Maisons 
Familiales, le soutien aux étudiants, le Centre de Soutien 
Scolaire ou encore les programmes d’agriculture et 
d’environnement de l’association.

Vous recevrez une fois par an un rapport détaillé sur 
l’évolution du programme que vous avez choisi.

Notre association étant reconnue d’intérêt général , 66% 
de votre don est déductible des impôts pour les dons privés 
(dans la limite de 20% du revenu imposable ) et 60% pour 
les dons d’entreprises ( dans la limite de 5 ‰ du chiffre 
d’affaires annuel hors taxe ).

Vente des calendriers 
2019 : un grand merci 

à Nathalie!

Cette année, la vente du calendrier de 
l’association 2019 a rapporté environ 1 200 

euros net à l’association.
Nathalie, la secrétaire du cabinet du 

Docteur Patricia Labourier-la Présidente de 
notre association, a été une fois de plus très 
impliqué dans la vente de nos calendriers. 

Un grand merci à Nathalie!


